N®.  404» 


Si 


■-é 


Relative  à la  Fabrication  d’une  nouvelle  Monnoie 
d’argent,  en  pièces  de  trente  fous  & de  quinze  fous. 

Donnée  à ïaris  , le  19  *79i- 

L O U I S , par  la  grâce  de  Dieu  , & par  la  Ldi 

conftitutionnelle  del’Étac,Roi  des  François: 
A tous  préfens  & à venir  ; 6 a t u.t.  DAflemblée 
Nationale  a décrété , & Nous  voulons  & ordonnons 
C€  qui  fuit  : 

DÉCRET  de  l’AJJemblec  Nationale,  du  ii  Janvier  1751. 

L’Assemblée  Nationale,  après  avoir  entendn 
fes  Comités  des  monnoies  & des  finances  reunis,  & lans  rien 
préjuger  fir  les  principes  du  fyftéme  monétaire  qu  elle  fe 

ï,Ài,AAAÏ 


i ' ü;' 


2 

réferve  de  prendre  en  grande  conCdération , décrète  ce 
qui  fuit  : 

Article  premier. 

II  fera  in cefTamment  fabriqué  une  menue  monnoie  d’ar- 
gent , jufqu  a concurrence  de  quinze  millions. 

I Ir 

Cette  fabrication  fera  faite  au  titre  aduel  des  écus  & 
avec  les  mêmes  remedes. 

I I I. 

Cette  monnoie  fera  divifée  en  pièces  de  trente  fous  & 
de  quinze  fous , & il  en  fera  fait  pour  fept  millions  cinq 
cent  mille  livres  de  chaque  efpèce. 

I V. 


La  valeur  de  chaque  pièce  fera  exprimée  fur  l’empreinte. 

• V. 

L’Affemblée  Nationale  invite  les  artifles  à propofer  Je 
modèle  d’ene  nouvelle  empreinte,  & elle  charge  fcn  Comité 

des  monnoies,  de  lui  rendre  compte  de  leur  travail  dans  h 
quinzaine. 

V I. 

^ Il  lui  prefentera,  dans  le  même  délai  , fes  vues  fur  la 
légende  qu  il  convient  de  Tubltiruer  aux  anciennes,  & fur 

les  moyens  d éviter  les  abus  qui  pourroient  s’introduire  dans 
cette  fabrication. 

VII. 

les  divifons  aéfuelles  de  l’écu  en  menue  monnoie  d’arrenr, 
& la  monnoie  de  billon  qui  exifle  dans  la  circulanon,' 


continueront  d’avoir  cours  comme  par  le  paffe,  jufqu’à  ce 

qu  il  en  ioit  autrement  ordonné  ; mais  il  n’en  pourra  être 
fabrique  d’autres. 

V I I L 

Il  fera  fabriqué  de  la  monnoie  de  cuivre  de  douze,  fix  & 
trois  deniers;  elle  ne  pourra  être  frappée  fur  des  faons  de 
ce  métal,  laminés  et  taillés  dans  les  pays  étrangers. 

I X. 

Il  en  fera  incefîamment  fabriqué  pour  un  million  , enfuite 
pour  cent  mille  livres  par  mois,  & la  fabrication  fera  con- 
tinuée, ou  fufpendue  par  décret  de  PAlfemblée  Nationale 
uivant  les  befoins  de  chaque  département. 

X. 

^ Les  pièces  de  douze  deniers  feront  faites  à la  taille  de 
vingt  au  marc;  celle  de  fx  & trois  deniers,  dans  la  meme 
proportion. 

X I. 

Un  quart  de  cette  fabrication  fera  en  pièces  de  douze 

deniers,  un  quart  en  pièces  de  fx,  & la  moitié  en  pièces 
de  trois  deniers. 

X I r. 

Elle  fera  faite  avec  de  j:iouveaux  cc’ns  dont  le  modèle 
léra  inceiramment  décrété  par  l’AlTemblee  Nationale.  Touie 
fabncation  de  monnoie  de  cu'vre  avec  lc.<:  anc'ens  ceflera 
dans  toutes  les  Monnoies  du  Royaume,  aulTirôt ’oue  les 
nouveaux  pourront  être  employés.  Les  anciens  feront' brifés 
en  prefence  de  la  Municipalité  qui  en  drelféra  procès-verbal 
qu  elle  adrtffera  ians  délai  au  miniltre  ces  flnances. 


XIII. 

Pour  accélérer  l’exécutioir  du  préfent  décret,  les  cloches 
des  é<Hil'es  llipprimées  feront  incefiammeiir  vendues  a en- 
chère & les  Comités  des  finances  & d’aliénation  propo- 
feront  à l’Alfeinblée  Nationale,  les  charges  & les  claufes 
qu’ils  jugeront  convenables  d’employer  dans  l’-adjudication. 

Mandons  & ordonnons  à tous  les  Tribunaux^, 
Corps  adminiftratifs  & Municipalités , que  les  pre- 
fentes  ils  fallent  tranfcrire  fur  leurs  regiftres , lire , 
publier  & afficher  dans  leurs  relîorts  & départe- 
mens  refpeaifs,  & exécuter  comme  Loi  du  Royaume. 
En  foi  de  quoi  Nous  avons  figné  & fait  contre -figner 
cefdites  préfentes  , auxquelles  Nous  avons  fait  appo  er 
le  Sceau  de  l’État.  A Paris,  le  dix -neuvième  jour 
du  mois  de  janvier,  l’an  de  grâce  mil  fept  cent 
quatre-vingt-onze,  & de  notre  règne  le  dix-feptieme. 
.figue  L O U I S.  Etplusbas,  M.  L.  F.DuPort- 

Et  fcellées  du  Sceau  de  l’État. 


TmRIS , DE  lÏmPRIMERIE  ROYALE.  1791- 


